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L'IMPOT OOMPLCMBNTAIIIK
M. TOüBON développe utt cunendemeat ien- 

dant âi autcsiser la. déduction des pertes sur 
Ities dans une exploitation agricole, iiMUS' 
trielle. et oommerciale.

M. AlHüND rejette la proposition. Il dit 
i|ue lunMju'uu contrijMiafite n'aura pas retiré 
un ri'veiiu Oe son exptoitatiOD commerciale. 
Industrielle ou agricole, ii ne sera pas taxé.

Al. LHOf ITIJAu appuie les obaervatlons d » 
JÜ. Touron.

M. PEYTRAL demande au Sénat d « réser­
ver aon vote.

L'article IS eet réservé.
On pane à l'artlcl» 13, concernant les per- 

aonnes non domiciliées en France, mais y 
' possédant une ou phiaieui» résidence.

M. BOmN-CHAMPEAÜX soutient un amen­
dement qui ne frappe que les revenus en 
France.

M. N01;L£NS comlMt l ’amendement qui est 
repoussé.

L'arucie i3 «st adopté.
L’article U  porte aue les contribuaMes 

mariés ont droit sur le revenu annuel à une 
déduction annuelle de 1000 francs par per­
sonne & sa charge.

M. CHE;n(N>l demande que la déduction soit 
de 1500 francs pour clMuiue personne au delà 
de la cinquième personne à la charge du con­
tribuable.

L’article 14. ainsi modifié est adopté.
L’article 15 précisant les personnes à 1* 

charge (lu contribuables, n’ayant pas de re- 
, venus distincts de ceux qui servent de base & 
l'imposition de oe demi«r. est adopté.

Lai articles 16 et 17 wnt adoptés sao* 
débats. •

La suite de la disoussion est renvoyée à 
lundi après-midi.

Séance levée à 6 h. 30.

Les fliystérieiu
ajQurnemBDts

d’un Congrès laïque
H m s %voaa aon hiuia, l'4ctoi

siuu U'uite grande idée sous le crÂn« 
cbumé de l'iiébruique Véiiéruble .'.NVellhoff.

Dans les loisirs si allairés « i  si absor­
bants <ie recette municipale, notre Juif 
avait pris connaissance du <lemiM‘ mande­
ment de Carême du «m iHtant Oelamaire».
11 y avait vu, avec un seraement oardiaque, 
vne énum éi^on  des «  multiples œuvras 
clérioalee d « propa^nde et d'action »  et «te 
«  nombreux congrès que lui-mém« inspire 
At où il oommuni(|ue son ardeur c<Mnbativ« 
'anli-laique et anti-républicaine (!) aux 
masses catholiques de la région ».

Et moi aussi je  suis pontiie militant, 
s’écria le fr.'. WellbofT, en frappant de aa 

’paume grassouillette sa bille de billard 
^(rien du bureau électoral !)

Et il réva d ’une^oobilisation des Fédé­
rations d’Amicales, de Patronages laïques, ' 
Ae Sociétés de spoiit, du «  Denier »  et du 
«  Son des Ecotes laïques », de ooknies de 
vAcanees, d’Amicales d’instituteurs, de «dé­
légués cantonaux, «te., etc., en vue d'ua, 
congrès des œuvres laïques.

Son but était, comme il disait dans son 
piLtots c.Tiftttjue,' tl’a'»i‘!iinJlr l ’horlroû <ie 
la pensée humaine (!) et de hitter contre 
il’esprit de préjugés, ()e servitude, de réac­
tion I u

Il voulait même, le gaillard, << élever lee 
débats 4U congrès à la  hauteur qu’ils n»é- 
.ritaient d'atteindre », et, pour cela, «  déve­
lopper dans leurs «grandes et belles lignes 
U  philosophie et la morale laïques. »

Ab ! Xea cléricaux contestent «  la  possi­
bilité de fa ire reposer la morale sur d’au­
tres bases que celles du dogme ». I l leur 
montrera, lui, l'austère WeUboff, que la 
morale peut très bien s’appuyer a w  d ’au­
tres fondements.

Il montrera qu’on n’a pas du tout besoin 
-le la crainte «  puérile du .Purgatoire « t  de 
r  Enter »> pour être un homme vertueux 
comme lui, le lüial Israélite.

U sez sans r ire  cette procIamati(7n do sa 
fo i bien plus Ituute que le »  t< dècUima- 
lions la  mitre :

'( L'Iluinaiiité (avec un grand H) a de­
vant elle le grand chemin libre de la dis- 
•’ ussion scientifique p ju r parcourir les 
espaces <|ui la séparent encore de la Vérité 
a i U » io, '.1 . .

Donc, il avoue qife son Humanité et oeU« 
de ses pareils est encore séparée de la
V érité et <ie la Justice par des espaces.

Et cet igrionint de la V'érité, et ce mé- 
tè<iu« qui n'a pas encore le sens de la par­
faite Justice se mêle d'en.seigner la Vérité 
et de montrer ce «lui est Juste !

Et comment oe crétin amoral — il l'avoue
— entend-il par«H>urir espaces qui le 
.séparent encore de la Vérité « t  de la Jus­
tice ?

ïiavonrez cette explication mabouli(jue :
<■ S'engager dans ce chemin — vous 

savez, le «  chemin libre »  Indiqué plus haut
— pour essayer d’aller un peu plua avant 
encarc vers lu grande Lumière (avec un L  
Tiwjiiecule), ce .sera tout à l ’honneur des 
militants réunis au Congrès des Œuvres 
laiVjues. B

Donc, un simple essai, pas même d’at­
teindre Lumlèxe, m ai« d'aller

un PMI M w  avMrt « « r t  «II* : voUà le* 
«  gTttndea et belles lignes «le la phlloaophle 
• t  de ia  moral* laSqo» » , si tant eat «ju* oet 
épouvantable jargon signifie quelque 
chose.

Voilà où ils en sont : discuter, chercher, 
essayer de s'approcher un p*u plus «le la 
vérité morale.

Et c'eàt cet effort confus et empiri<iue à 
travars le* espaces de la  nuit <iui les sé­
parent «le la  vérité «lu’Ua opposent à nos 
dogmes <1

St c ’eat avec cela qu’ils prétemlent en­
seigner « t  fa ire pratiquer la morale 1

On n'avoue pas plxis cyni<fuement s«>n 
«lésarroi intellectuel et son impuissance 
morale.

Afficher, avec cela, la prétention d’ensei­
gner, premlre ces a irs bouffis d’éducateur 
quand on n’a rien «kine la téte et «lans le 
ventre, cela s'appelle de l'youtrecuitlance, 
tr.*. 'WeJlhofr.

Oe «  premier Congrès des Œuvras lÿiquea, 
scolaines et post-scolaires de la  réglen du 
Nord », annoncé par la c ir c u la ^  hilarante 
dont nous venons de fa ire aJiroUTer aux 
lecteurs l'inuDcnae bètiee, devait avoir lieu 
V »  17. 18 et 19 octoi)re dernier.

Or, subitement, le projet est tombé en 
sommeil.

Pour<juoi ? P«>ur quelles, causes inavouées
— et inavouables, ont insinué certains jou r­
naux anarchistes — cette remise «  sine die »  
s’est-elle faite sans bruit ? Pourquoi 1* Juif 
et mm fr.*. qui s’étalent attelés à cette ma­
chine «  l«J<|ae »  ont-ils «otMiain renâclé ?

Laissons aux «Jhercheurs d'énigmes le 
plaisir ou to courage de le «ieviner, et glis­
sons sans appuyer...

Néazunoins, notre Hébreux n'avait p&s 
ranoDcé A «on  idée.

QiMnd las t e n ^  lui panirant m eilleun 
et un peu plus sereins, il annonça d* nou­
veau son ^ a ^  projet.

Le Congrès devait avoir lieu, cette fois, 
1* 2 Juin. Et cette foie c'était la bonne I

>Cais, patatinas ! Encore un ajoumement. 
La circulaire envoyée aux frères /. et amis 
expliquait confusément que <;ette se«x>nde 
remis* était motivée par... M «r i**  minto-

De combien «le causes majeures ou secon­
daires «ifépendent donc ces grands travaux 
qui doivent faire vo ir les belles lignes de... 
la  phUosophie et «1* la morale très laï(i\ie I

I l  eat donc ai difficile d’*«Miy*r pour aller 
un peu i^iis avant vers la grande Limiière ?

En tout cas, nous avons enoora devant 
nous un espace «|ui sépare l ’Humanité du 
fr.-. Wellhoff de la  Vérité « t  de la Justice : 
le «  Réveil »  d*a sémites noua apprend «]ue 
cette fois, «e tte  bonne f«>i«. oe» grandes 
u assises «  ^ r o n t  lien — tonjcurs à Ar- 
mcntières — l e ^  octobre prochain.

Le fr.\ Wellhoff a  mobilisé une «léléga- 
tion qui est aüée demander la pi^sence du 
fr.’. Au0a^gneu^ pour la  circt>rt«tttn<5e.

Livrons à rHist«>ii« les noms de ces délé­
gués qui «  marchent »  <iuand le fr,*. 
Wellhofr les pousse. Ce sont : M. Trépont, 
préfet du Jiord, fr.% D eb ier», fr.\ Beau- 
visago (oh ■! combien ■! on l'a  vu au Congrès 
de la Libre-Pensée «le Lille), et Chas, maire 
k tout fa ire d’ .\rmentières.

Le fr.'. Augagneur a «  marché »  aussi et 
a promis d'êtne de la malheureuse féte 
deux f« is  «gooniée.

Pourvu, mon Hiram I «lue d ’ici là ne soi^ 
vienne encora une crise ministéiiell* ou 
autre f&cheuse affaira.

Enfin, si tout va bi«n, noua verrons une 
bonne fois la grande et belle Mgne de la 
philosophie^t de la  morale lalcpia, montrée 
par Wellhoff et ses frères «le la grande 
Lumière <hi 3* appartement — cdté cour 
( »  côté jardin ?

DEM.

Gazelle du Nord
On annonc* la mort :

CAMBRAI, de M. l’aMk# Bamard 
Flévat, ancien curé de Sancourt, &gé de 

ans, qui s'e»t doucement éteint dans le 
Seigneur, samedi, vers onze heures du ma­
tin, après unn; courte maladie.

Sentant sa fin ppocliaine, M. Fiévet avait 
demandé lui-même les derniers sacrements.

Les funérailles auront lieu à Suint-Druon 
mardi, à dix heures du matiu.

A L ILLE , 'ie Mlle Marguerite Ver- 
m e e r s c h ,  U tcéu é t- 1«.* ju i lJ e i .  su X i*
année. •

Les funéraJUès auront lieu mardi, à 
neuf heures, en l'église Ste-Marie-Made- 
kine.

w v  A  TEM PLEM AR8, de Mm* Ferdi­
nand Breuvart, née r iin o is , décédée suuT- 
tement à. l'tXge de 35 uns. La défunte était 
présidente de l'Association des Mères chré- 
iienues et de toutes Jes œuvres de la pa­
roisse.

Cette mort met en deuil les familles 
Breuvart. d ’Arnientières, et Flinois, de 
Pbalempin.

-ww A ARMENTICRE8, de M. Louis 
Ttiilieur, ancien manufacturier, décédé 
samedi, à l’ftge de &4 ans.

Le défunt était ir^jénieur civil, aiicien 
conseiller municipal,_membre «le la Cham­
bre de commerce et~\lu conseil des pru­
d’hommes.

w v  A BAILLEUL, de Mlle SoiMila Faeon.
L ’honorable défunte avait été «pendant 
nontbre d’aanées catéchiste volontaire à 
Houplines ; en même temps, elle s’était 
vouée au soin de ses parents devenus 
vi«ux^ et «Us l'avait fait avec une teila

idl>iiteation qu* rAcadém i* hii déCAra un 
prix Montyon. Elle fut longtemps au aer- 
’vloe du 'Vénéré M. Lorldan, curé de Petit» 
Fort-Phülppe, puis de Bondues. L ’humM* 
servante a aulvl de prèa a«>n bon malti*.

« w  A  KBTiURBB, de Vlatelr*
•rat, décédée samedi, à rage da 84 ans, 
munie des sacrements.

La défunte était la  tante de M. l'abbé 
César Bacrot, professeur à l'institution 
N,-0, «les X>unes à DunJcerque, et de M. 
l’aibbé Emest Bacrot, professeur & l ’école 
Jeanne-d’Arc, à  Lille.

w v  A  THIVEN0ELLB8. de Mme V  Ls- 
jr^rv-M arlIn , décédée le 2 juillet, à  l'àg* 
de 74 ans, munie des sacrements.

w v  Same«li, à neuf heures, ont eu lieu, 
en l'église St-Martin, à ROUBAIX, les fu- 
néraiUes «le M. Hsfirl VMidarmaeüti, dé­
cédé à  l'ége «le 32 ans, a^rès une longue 
maladie supportée dans ides sentiments «1* 
résignation chrétienne admiraMes.

Le défunt était allé, il y  a detix ans, 
demander sa guérison à la  Vierge d » 
Lourdes. De la  villa sainte il avait rap-

Forté une très vive piété et avait mérité 
affection de toüs les brancardiers et in­

firmières du Train Jaune.
Nens avons remarqué aux funérailles, 

MM. Vanoutryve et Rasson, ses anciens 
patrwis. et la plupart^des membres du 
cercle St^oaeph-des-Champs de St-Martin.

Noua recommandons aux prières l'âme 
des défunts et offrons à leura familles nos 
chrétiannes condoléances.

JitOM, UtM*. Joaeph (7 ans et 7 quarant.).

w v  Le 2 juillet, a ét^ célébré, «n  l'église 
de la  Miséricorde, die PA88Y, le mariage de 
M. Mlehal Bill«t, flls de M.* f'rançoiÿsBUlet, 
chevalier do la L ^ io n  d’honneur, préanlent 
honoraire de la Chambre de commerce «le 
Valenciennes, et de Mme, née Hamoir, avec 
Mil* Anns-Mari* Blondaau, fille de M. Jules 
Blon«leau et «k^Madame, née Chalant 

Les témoips du -marié étaient : MiM. 
Raoul Wagner, ministre plénipotMitiaire, 
officier «le la Légion d'honneur, s<Jn oocle, 
et Etienne Billet, son frère : ceux de la ma­
riée : MM. Jules Descampe et le comman­
dant Flahaut, «jhevaller dé la  Légion d'hon­
neur, ses oncles.

w v  Lundi, à 11 heures, en l ’église de 
TBMPLEUVE, sera célébré le m a r iw *  de 
Mil* Clair* OorMil**, fille de M. Henri 
Dorchies-Legrand, notaire honoraire, avec 
M. Edmond L*h*mbr*, licencié en droit, 
fils de M. et Mme Joseph Lehembre-Ls- 
long, de TCNJROOINQ.

w v  On annonce les fiançailles de Mil* 
NoéMi* MaaaaM, enfant de Marie, flll* «le 
Mme V* Masselot, de LA CHAPELLE- 
D'ARMENTICRES. avec M. Auguat* Pl- 
ahslla, membre Xiu bureau de la  Jeunesse 
catholi«Tue. flls de Mme V* Fichelle, 
d’ASOQ.

ÉCH O S
POUDRES ET «ALPETREB

La raffinerie de LiUe est rattaché* com­
me annexe 4 la poudrerie naUonale d’Es* 
«luerdes.

l^e «iirecteur de cette poudrerie assurera 
la direction de ces deux établissements.

COHCtMIRB D'ANIMAUX REPRO­
DUCTEURS DE LA RACE BO-

CAMBRAI.
ün concours spécial d’animaux repro­

ducteurs de la  race bovine bleue du Hai- 
naut, aura Ueu à Cambrai, place au Bois, 
dimanche 5 juiUet Ce ccmcours est doté 
d’une subvention de 3.000 francs du minis­
tère de l'agriculture.
LE PRISONNIER ESPAONOL

EST ARRETE
Depuis plusieurs années, 'de n«»nbrauses 

personnes du Nord et d 'ailleur» recevaient 
des offres de la  part d'un prisonneir espa­
gnol, offrant d'indiquer, moyennant une 
certaine somme, tm. trésor ânloui avant 
qu’il soit arrêté. .

Le siège social de cette escro«îuerie a été 
découvert par la  police d «  Barcelone.

Le chef de la bande, Thomas Jeke, sujet 
allemand, a  été arrêté.

I l avait «lans son bureau un registre «x>n- 
teiMnt 70.000 adresses d »  dupes fMstiblas 
dans totis les pays.

Serarce la  fin de oette vieille fumisterie ?

PEBSÉCUTION RELIGIEUSE
^  -----------

« .  Q. M|rr CHAROST
CONDAMNE PAR Lfi JUOE OE PAIX

M. M«rchlair, jugie <le poix, a rendu sa­
medi matin son jugement dans le procès 
Intenté, à l ’occasion de la béné«l&otion de 
l ’église Saint-Louis, à Annentièras, à M gr 
Charost, «jui était encore à «sette époque —
2 oct«»bre 1913 — viosire général de LUle, à 
MM. les chanoines Jourdin et Hu«t ei & 
M. l ’abbé Dutemple.

On sait qu’un jugena«nt de oondamnation 
du juge de paix d'Armentières avait été 
cessé comme ne répontlant pas aux conclu­
sions du défenseur et que la Cour de cassa­
tion avait renvoyé l ’affaire devant le tribu­
nal de simple poUoe de Lille.

M. Mercliier condamne à cinq franco d’a- 
ntende Mgr Charost « t  cha«nin «Je ses co- 
coutrevenaiits, « t  aux dépeiu du procès.

-M* Delepoulle, textes juridiqtjies à l'ap­
pui, avait soutenu, le samedi précédent, 
que la céréniMnie s'était déroulée sur uu 
berrain privé, et que la liberté du culte, re­
connue par la loi (le Séparation, exigeait, 
pour qu’on y pût dire la messe, qu’une égU- 
se fût bénite, oette cérémonie de bénédic­
tion étant d'ailleur.'i prévue au rituel. En 
ce <iui conœrne lu conduite lionorilique de 
Nlgr ( ’liarost, il avait démontré «fu'il n'y 
avait pus «u, daiiâ ue lait, de céféutojti^ re­
ligieuse.

M. Merchler déclare, dans ses attendus 
et ses cansidérants, que la bénédiction a 
eu lieu sur tui terrain privé, sans doute, 
mais que ce terrain, mis à 1'u.oaÿe du <(iu- 
blic, doit être considéré comme public ; quie 
la U>i (le 1!)Ü5 établissant Ui liberté des 
cultes, mais n’en reconnaissant aucun, il 
n’a  i>as à coimaitre des règles imposées par 
le rituel, et <jue — singulière conséquence
— les cultes «lolvent se confom»er aitx dis-

Îiositions des arrêtés de l ’autorité adminis- 
rative !

D’après ce principe, il sera donc toujours 
possible à un maire sectaire de contrarier 
l’exercice du culte.

Pour la conduite honorifique faite à Mgr 
Charost, M. Merchier trouve (ni'elle cons­
titue une cérémonie conoertée et préparée, 
ayant un caractère reHRieux, à cause dea 
emblème» qui y figuraient, et notamment 
(le la croix, donc visée nar l’arrêté munici­
pal, et non point une manifestation sympa- 
thi<jue de la foule.

F/t il condamne.
I>» çontr.aîr<» oût plutôt surpris, de la part 

de \L Merchiar.

!-• 75* ANNIVERSAIRK ’
KliNSITnmONUBREDElIliro
__V«ici le  programme d* la  louiné* du 
^  aniUivarsaire da llnstitation d* Maxcq,6 U imilat pnx̂ uOn :

10 h. 4S. — Aaaemblé* générale da* An­
ciens élèves, «lans la nouvelle salle établis 
en {Hx>iongem*nt du salon vert, et dont la 
port* d'entré* a* trouv* près d* la  chapell* 
du ch&teau.

11 h. 30. — Procession venant chercher, 
dans 1*8 salons du chAteau, LL. GG. NN.

CtioUet, CSiaTOst, Lobbedev et QuilUet
•—  I>ès r*ntré* à la  chapelle, l^ éd ic tion  

do monument érigé à la  mémoire d « M. 
B*cquet et dû au ciseau de l'artiste bien 
connu, Hippolyte Lefebvre.

— Messes pour les Aiybiens maîtres et les 
Anciens élèves décédés : elle sera dite par 
M. 1* chanoine Emile Descamps, vicaire- 
g * r i& l  d* LUI*.

Aprèa l'Bvangile, recommandation de* 
défunts de l ’année. — Allocution par Sa 
Grandeur Mgr Lobbedejr, évéque «l'Arras, 
président d'honneur de l'Association des 
Anciens élève».

12 h. 30. — A la sortie de la chapelle, 
noupement général, avec Leurs Gran­
deurs, des élèves actuels, des Anciens mal- 
t ^  et des Anciens élèves, au perron dans 
le parc, en vue d'une photographie d’en­
semble.

I heure.—  Banquet dans la grande salle, 
auquel prendront part les prêtres et les 
laïques ordinairement invités à notre féte 
des maîtres.

Exécution d’une cantate. (Paroles de lit. 
le chanoine Parsy, ancien professeur. — 
Musique «le M. Alphonse Joti«;tet,organlste 
de Saint-Sauveur et an «rien élève.)

Vers 3 heures. — Matinée musicale, 
offerte par les élèves actuels aux élèves 
anciens ; elle aura lieu au perron du châ­
teau, dans le parc, le public étant rassem­
blé sur la pelouse.

NOÜVELLEmiTAIRES
LES CH/UlSSURES DE REPOS 

DANS L'ARMEE
La  commission de l ’armée a si^^nalé la 

nécessité qu’U y aurait à résoudre la 
quesMon des chaussures dites de repos. 
On dit à ce propos que M. Noullens, pen­
dant qu’i l gérait le ministère de la guerre, 
avait commandé douze mille, paires de 
chaussures de six types g é r a n ts  «jui vont 
être expérimentées dans «luelques semài- 
nes aux grandes manœuvres. Ces chaus­
sures «  dites d* repos »  sont du type bro­
dequin et peuvent, au besoin, être uUli- 
sées pour la  marche. Elles ont l'avantage 
de peser 500 ou 600 grammes de moins 
«lans le sac où eUes sont euH>ortées par le 
sokiat

LES MANOEUVRES DE CADRE
Les manœuvres de cadre du 1* corps 

d'armée se sont tetroinées samedi, entre 
Lens et Arras.

Environ CO officiers de toutes armes, bre­
vetés ont pris part à cet exereice «le tac­
tique miUtaire que dirigeait le général 
JolTre, chef de l’état-malor de l'armée, qui 
a repris samedi, vers 3 heures 1/2 à Arras, 
la route de Paris, pendant qu* les officiers 
regagnaient leurs garnisons respectives.

----------------------w vo^ yw ---------------- -— -

L E S  FE T E S  REUGŒUSES
l|U VII*. CENTENAIRE

OE U U B M A I I E  J I E  BOUyiHES
l^ea auront lieu le UimaiKâiü 12 juiUet. En 

voici le pi-pgramnie :
A 9s h. a i, formaUon du cortège précédant 

les Kvôques qui se rendent au Parc du Châ­
teau, où se céiéijrera la messe pontificale sur 
uu autel en plem air. ■'

A 10 heure*, messe pontificale par Mgr Chol- 
let. arcbevêque de Cambrai. Les chants se­
ront eié(jites par la Chorale baint-Christo- 
phe' à Tourcoiug (80 exécutpts).

La Grande Harmonie de Pérenchies prêtera 
égaUment son concours â cette cérémouie 
(100 exécutants).

L ’oriflamme de Saint Denis, les bannières 
ducales, provinciales, celles de« descend.mts 
dee comtettants de Bouvines seront groupées 
autour, de l'autel.

Après la messe, retour du cortège a l ’église.
A i  heures 1/2, formaUon dn cortège histo­

rique et religieux qui se déroulera dans les 
riies de BouVïnes. En têtt : Fanfare des g>'m- 
nastes, le Boi Phiiippe-Auguste entouré de 
ses selgiieuTS. les cüiq pages porte-insignes, 
le page de la Maison de Mortepaart (en mé­
moire de cette maison qui protégea au péril 
de sa vie le roi durant la mêlée à Bouvlnes) 
portant la couronne ; le page de la Malson die 
Cb&tiuon-Blotis (en mémoirb du Connétable 
Gaucher de Ch&tUlon qui commandait à Bou­
vines) «ortant la main de justice ; le page de 
la M ais^ de la Tour du Pin de ChambTy de 
la Charge (en nnSimoire de Tristan de Passy 
qui sau^ le irol à Bouvines «.t Pierre de 

chevaUer du roi à Bouvines) por- 
tant U  sceptre ; le page de la M a i^  de 
F^ron d’Bterplgny (en mémoire de l ’Ecuywr 
Le Féron, armé «^Lhevalitr par le roi à Bouvi­
nes) portant le globe.

L ’orinamme de Samt-Denis. portée par 
Raoul de l ’Estenilart, chevaUar de l'Oriflam- 
me, entourée des bannières «ks familles dont 
les ancêtres ont combattu è Bouvines ; la 
Bannière de la Maison de Chambly : la Ban- 
ni’ére de la Maison Sergent de Montlgny (en 
mémoire du Chevalin GaUon de Monugny 
(iui portait è Bouvines la bannière d«i roi) ; 
la Bannière de la Maison de Belioy (en mé­
moire de G&rard Belloy. Chevalier banneret 
à Bouvines. siniataire (le la tige de Bouvi­
nes) ; la Bannière de la ' Maison de Quélen 
(en mémoire des 34 ohevaliers bretons qui 
combattaieiH à iBouvines) ; la Bannière de la 
Maison d'Auby (en méninire de Barthélemv 
d'.Auby, Chevalier qui (Wen(Ut le roi à Bouvi­
nes) ; la Bannière de la Maison de Tristan 
(en mémoire de Pierre de Tristan qyii fit à 
Philip^-.Augusle. désarçonné, uu remi>art dt> 
son corps) ; kis Bannières des Maisons du­
cales : la Bannière du Duc de Montrnorenc-y ; 
la Bannière de la Maison Talleyranrt de Péri- 
Bord ; la Bamiière de la Maison d'Arcourt ; 
la Bannière de la Maison de Mortemart : la 
Bannière de la Muixon de La Rochefoucauld ; 
ia Bannière de la .Maison d* l.Aiyne8 ; lu Ban­
nière do lu Maison d'L'zès.

Le détiU* des bannières provinciales termine 
le  c-ortêge de l'oTiiaanune : Orléannais, .\n]ou, 
Poitou, Foix, Languedoc. RouerKues, Cham­
pagne, Lyonnais. Uauiphiné. .\ngouinole-, Péri- 
tford, Aunis, Sainton+re, Provence, Miiiu»*, 
BoUT^ogue. Fiandr*', Picardie. BuurlxmtKiis, 
AuverfJiie, Fur*'/, Majvïie. 'rwui’axiie, Liiu(Hi- 
sin, Bretagne, Navarre, Berr>, Béarn. Heltort, 
Frenciie-Comté, Artois, BcTUSsillon, 'Lorraine, 
Corse, Comtat Venaissin. Nivernais, Savoie, 
Comté de -Nice, Algérie, Tunisie, Maroc

Grande Harmonl«^ de Pérenchiee (WO exé­
cutants).

(.iroupe de &0 Jeunes esclioliers et pages, 
joiteiirs de trompette, tambour et tifre, oéié- 
iM-ant la victoire de Pliilippe-.Auguste par des 
cbatisons <hi moyen ige.

Groupes «-t Clergés des diocèses de Lille 
Cambrai. Arras, et(^

Mgr Margerin, recteur de l’Université caUio- 
|l<jue de Lille; Mgr C-irlier, vicaire géi>éral de 
Cambrai ; ,\ïgr Baunard, protonotaire aposto­
lique ; M. le vicaire généinl Hambiire repré- 
seuUuit de Sa tîranileur .M«r l ’Kvèqut d’Ar- 
ras ; Le Bévérendissime Père wAbbé de Ligu- 
gé : Mgr Quilliet,. évéque de Limogefi ; Mgr 
Douais, évéoue de'«eiauvais ; .Mgr Touehet, 
évêque d’Orléans ; Mgr Charost. évéque die 
LUU ; Mgr Cliollet, arclievéque de CamlM-ai ; 
Gardes d honneur de iNN. SS les Evéques.

\  3 h. 1,‘i, discours de Mgr Tonchet évéque 
d’Orleans, sur l’estrade dressée rac« au. champ 
de bataille. Bénédiction solennelle du champ 
de bataille donnée par Nosseigneurs les Evê­
ques. Cantate aux vain«Tueur8 de Bouvines.

.A 4 h. 1/2. salut d’actions de grâces à l’au­
tel élevé dans le'parc du chfiteau ; ctiants du 
Credo et du Te Deuin, BénédicUon du Saint 
•W.rMûent.

^  ^  gymnartlqne.
Londf n  lulUat. -  A ft bu lA  me«N oM*-

bré* par Mgr QuÜUat, éaréqo* d* Lixnogaa.
B u S S ^ u  « ïîn *  s Z S ^ d a  la

'TraUte «t  allôootlioo ç n  Ü g t  OMnat. év««Q* 
a* LUU.

Les incidents électoraux
U O E d U B I

LES ORACMMIRS ET SABOTEURS 
OE LA SOCIALE 

AU R^aiM E POLITIQUE
L ’auilaoe du «  Réveil »  et de oe* mes- 

sieui» de la  Sociale ne eonnait plus de bor- 
nés, «lepuis «luUls s'ap*rçoiv«nt «{u’Us n’ont 
«lu’à fa ir* un aisne pour «{u'on leur obéiasa.

Voici «ju'ils «iwnaivtent, pour les indivi­
dus «fu* le tribunal: «oiractionnel a  réo*n>- 
ment condamné* pour ‘vlolenoes et bris d »  
clôture, le régime poifti«]ue, tout simple­
ment I

< Ce n’est que Justice, «Ut le < B év ^  >. Le* 
manifestants qui ont été arrêtés, ne l’ont été 
4«M ^*wr aw*ir *xpri«ié iMtr d*a eria lawr in- 
dlgnatlen des méteits de U  bande Binauld. 
Eux, «lu moine, n’ont pas volé de suffrages. 
Ils fwrant imiwvdeMa dans l'axpraaalan d* 
laar MgitlaM oelèr*. V*llà tMit. ■

Or, Femand-Paul Daquère, né à Calais, 
a /rappé Ju*c|u’au *ang l* *h*val d’un gan-

Adolphe Buffet, né à LUle, a donné un 
a*up de ttt* A un ouriMix *t a traité I* 
*omml*aair« d* poli** d’a**aaain *t d* mi- 
aér^lM* ;

Emest LeclMtoq, de Lille, a dit aux gen­
darmes qu’ils étaient d*a votaura *t d** as­
sassina ;

Mai'oeau Lambert «s t dans le même «»is 
que Leclercq et Buffet ;

Quant à Plantefève, II a aimpl*m*nt dé­
moli A eoup* d* *ouller* deux vitrine* de la 
Mjouterla d’Moo^e.

Ces aimables citoyens, en agissant ainsi^ 
n'oa4 «lonc été ^ue «les.impnKients ! Et i f  
ne fatU. évidemment pas confondre les gent­
lemen qu’ils sont avec le menu fretin, «x>n- 
«lamné tous les jours «n  c«>rrecUonneUe 
pour coups, outrages aux agents, bris «le 
déture 1

Parc* «}ua manifestants sociaUstes, ils 
ont «Irait à tou* les égards, ni plus ni 
matas que la. Pris)»anière de Saint-Lazare.

Le «  Réweü », en ve ih « «  bluff », n’en 
est i^us i^uoe exigence pres t Quand on 
prend du gal<m, aa n '«n saurait trop 
prendre.

T r.’. Ch.". FF .’., prenez gar«le à la folie 
«les grandeurs I

M. Gobert, iuge d'instrucUon, a entendu 
samedi une religieuse/ des Petites-Sœurs 
«les Pauv res et lui a  «iemandé «ra k p e s  
renseignements sur le personnel de l^ta- 
blissement de la  rue Saint-Sauveur.

Il parait que linstructioh n’est pas près 
d’être «dose. M. Testait,, procureur de la 
Républi«]ue, aurait donné l'ordre à M. Go­
bert de la fa ire dorer près d'un mois en­
core. Pour «fuelle* causes, nous l ’ignorons. 
Les socUaUstes, en tout fcas, ne *'en plain- 
«Iront pas, cela leur permettra de maintenir 
l'agitation malsaine oue l ’on sait panni 
leurs partisans et dans toute la  ville.

MANIFESTEAA-T-ON LE 14 JUILLET T
Le bruit court que les aOciaUstes profite- 

r«mt de la revue des troupes, le U  juillet, 
pour renouv^er leura mamfestations.

Noos savons que les autorités responsa­
bles de t'orcbe «ont déei«lées à prendre «le 
Avères meeiaMs. Teutear les pvécautiaBS sont 
d'ores et déjà prises <pour qne les fêtes ne 
soient troublées ni au boulevard des.Ecoles, 
à la  rèvue das enfaiiXs, ni à l'£splana«le, 
au défilé des troupes.

LE TOUB DE FRANCE
LA QUATRIEME ETAPE i

BREST-LA ROCHELLE (47S idi.)
L* départ d* Br*at

Un temps splendide a favorisé le départ 
de la «luatrièmè étape du Tour «le France. 
Aussi il y avait foule bu PeUt-Paris lors­
qu'à minuit précis a.été donné le départ 
aux vaiUants routiers. Tout le lot des res- 
taflt qualifiés «s t parti, sauf Pierrou, Per­
rière et Guyot, qui ont déclaré forfait.

A OhAtaaulIn
Un pubUc nombreux assistait au pas­

sage des cyclistes. Un peloton d'une ving­
taine de coureurs est p&ssé à 2 heures 5. 
Le train était très rapide. Brocco içenait 
suivi da 'C.apize et de Georget.

A QuImimt
A 3 h. 03 passent Georget et Ménager ; 

à 3 h. 13 arrive un peloton de 30 coureurs, 
parmi lesquels Cassier, Botte, Lapize, Fa- 
ber, Brocco, Petit-Breton, Garigou, Godi- 
vier, Egg, Christophe, Pélissier, Heuss- 
ghem, Girandengo, Luguet, Contesini, 
Trousselier, Cruchon, Alpin i, Cruppe- 
landt. Ce dernier abandonne.

A  3 h. 15, arrivent Thys « t  Engel frè­
res ; à 3 h. 17, Jean Alavoine et Dejon-

f he ; à 3 h. 18, Lignon et Baumier ; & 
h. 21, Deloffre ; à 3 h. 23, Léonard, Ca- 

ravaglia et Tiberghien ; à 3 h. 27, Be­
noist ; à 3 h. 29, Duboc et Bergarello, 
etc...

A Vannas
Ménager et Emile Georget passaient à

7 h. 15, suivis à neuf minutes par un pe­
loton de trente-neuf coureurs, (lont les fa­
voris, le train a toujours été plus v if et 
plus régulier pour les leaders.

A La Ro*lt*-B*rnard
Les positions étaient les suivantes au 

passage au contrôle ; Georget et Ménager 
à 8 h. 34, puis, dix minutes plus tard, un

Selot4Ha «i* 31 coureurs, parmi lesquels : 
arrigcMt, Tbys, Petit-Bieton, Rossius, 

Mottiat, D*tra>e, etc...
D’une allure souple et aisée, les deux 

leaders lilent toujours inlassablement et 
arrivent à Nante.s (321 kil. de Brest, ù 
UU kil. de La Rochelle), à 10 h. 411.

> l'otr l'arrivée tX .StuUes aux Jnformatiuns 
du .

L'arrivé* a La Rachcil*
^ c a r  Egg et PéUssier arrivent à 

14' 45” , bientôt suivis d'Engel.
Arrivent* ensuite : Rossius. Alavoine, 

Charron, Garrigou, Georget, Buysse, Fa- 
ber, Lapize; Spiessens, Thys, à 4 h. 15’ 34".

Christophe ù 4 h, 18’ 11" ; Dhers à
4 h. 18' 3U " ; Défrayé, Deman, Tuytten, De- 
jonghe, Petit-Breton, Degy, Monseur, à
4 h. 22’ 17" ; Lucien Buysse à 4 h. 2.’{ ’ 54’’ ; 
Munra, â 4 h. 24’ 12” ; Luguet, Ménager, 
Heusghem, Erba, Vugé, à 4 h. 41’ 28" ■ 
Lambot, à 4 h. 53’ 43" ; Brocco, à 4 h. 54' 
32’’ ; Mottiat, Engel, Petitjean, Kirckam, 
Sieu, Botte, à 5 h. 12’ 50” , etc.

• W d lB Z  VO S r a U lT S  A V IO

L E S D a E K i a n
• c i K z  i K  M i e a i s

La chambre syndical* des aoineni» dnl - 
Nord a  adressé au ministre du TtfcvsM,';^ 
une lettre dans laquelle eUe «xpoæ .4 saf. 
manière le conflit relatif aux cons«Qee, 
et proteste contre la durée cxcé*sivé'aS‘'l,3f..“ 
descente comme de la rMnontè, « i^  
tirait, prétend cette chambre 
dè longues coupes déguisées dont le n s^ ' 
bre d’heures serait bien supérletir & oe^ut 
prévu par la loi et même par le Sénat 14
14 novembre 1913.

o VIft J -■

E I U K N S  D’ AGMÜULTIBE -
DES DIOOESES c

d e  c a m b r a i  e t  d e  L IU .B

Les épreuves écrites des candU^  aux m
meos ü’agriculiure <Jeux d ioew e «ee
montré une fois de pltw qu* 
coles des Collèges et Ecoles 
solkles et bien au-dessus de oe que lenMign*» 
ment offlclei a seulement mis 

Oa u pu Ure ici même les principales quMj  ̂
tiens qui ont été posées aux candidats . 
cours supéPBlur de 2« et 3» anneè. ‘ ■

RESULTATS 
Pour U  Diocèse de Cambrai 

En 3* année. — 25 candi«lats, 20 admissible^ 
réparti* dans les écotes et Uistitttttc» * ^  
vantd6 : Assomption, à Bavay» 4 ., Tf.-D. aC 
Grâce à Cambrai, 6 ; St-Plerre. à Fou rm i^
I ; Pensionnat de Glvry, 2 ; ^nsioanW d^ 
Péruwelz, 1 ; N. D. des Anges, à St-Amand, «  i   ̂
Notre-Dame, à ValencienMS, *.

En 2* année. — 52 candidats, 24 admissible*^ 
Assomption, à Bavay, 6 ; N.-D. é »- il
Cambrai. 9 ; St-Pierre, à Fourmies. 1 : 
sionnat de Givry, 1 ; Pensionnat de I 
w«l2, 8 ; N.-O. des A o ^  5:-

En ann^. — i(w candidats. H  ad^ 
bles : N-4>. de GrAoe, à Cambrai, «  ; St̂ F _ 
à Fourmies. 1 ; Pensionnat «le Giv^, 
Pensionnat de PéruweU, »  : Ecole de BalBè 
mes, 1 ; N.-D. des Anges, à St-Amand. 4.

Pour le Diofèse dt LiUe
Ea 3* année__.14 oandMats. 12 niimlMi !)!*••■

Immaculée-Conception, â B^Ueul, 4 ;„B*r^ 
imes, * ; Estalres, 1 : St-J*cques. à Haa»« 
bïouck 3 ; Ecole libre de WlUems, 2.

En 2* année. — 32 condldats, 19 admissibles t'
1 tn m amilée-Conception. & BalUeul, 2 : Bir-I 
gues. 3 ; Estalres. 3 ; Hazei^ck. 6 ; 
libre de Renescure. 3 ; Ecole nbre d* WU-^

En’l^  année.— 85 candidats, 62 admissibles 
Immaculée-Conception, k BaUleul, 5 ; Ecole U-> 
bre do BaiUeul, 1 ; Bergues. 8 ; Estalres, 13 ? 
Hazebrouck, 18 : Ecole libre de Morbecque, 4^ 
Ecole Ubre de Benes<airek 5 ; Ccole lioce gi i 
WUIems. 3 ; Ecole libre d* Wormboodt. 6.

LICENCE
FacMité das Lettres. — Ont été adiai* aa  ^

grade de licencié ès-lettre» : 
philosophie. — M. DesiguoUe (bien). 101* 

Devogùel, MM. Lesur. Planque 
Histo&e et Géographie. — MUes Onavlfe 

(assez bien). Roseau (assez bitaL Danas . 
M'.M. Leclercq (assez bien), An^zé Duboia, Va,

Langues et Littératures classi<]ues. — MM.
MlchS DuboU fbien), Grardel (assez bien). 
Jacob, Secq, Tounoir.

.Allemand. —• MM. Courcout (bien). H«r-  ̂
man (bien), Goubet (assez bien), Herlemont.

Anglais. — MM. Rérat (bien), Catel (i------
bien). '

Ont également été reçus : aux ép iw rw  
communes de la Licence d’allemand : Mlle 
Bcnvtchoulsky. MM. CrendaL Jean. Msya^ 
Olivier et Schienuner.

Kt aux épreuves communes de la Uceocai 
d’anglais. — Mlles Cury, Vautrin ; MM. La*H 
selln, Slartin et Robbe.

Faculté das Sciaacae. — Deuxième examen 
du diplôme d’ingiénieuT. — Sont re(;u3 i MM. 
Bouchtab (bien), Somain, Vasseur. Podgalets» 
Brlll, Becker.

Certificat d’études supérieures de OébloKle.
— Sont reçus : MM. Crspei (assez bieQ>, Ha- 
not Passez bien), «:u>rdonnier, Detvoye, 
jalond

CeHlAcat d’études supérieures de PhK^igà* 
général#. — Sont reçus : Mlle ReftAant'ftnB 
bien). MM. BaiUie (bien). Basset (bien);'(àfâiP. 
let (bien). Cat (bien). VieUedent (bien), 
secq (bien). Badet (assez blen ,̂ Hermand 
sez bien), Verbeke, Ménage, Demarez,' tSeul- 
le. Gruat

Ceirtiflcat d'études supérieur(>s d’Astro|X»« 
mic. — Est reçu : M. Courtois (bien). '

CerUflcat d’études supérieures rte Mlnéra|p- 
gle. — Sont reciiss : ArM. Pierre Pruvost (Cnia 
bien). Prévôt (bien), Mavolle (ass%l WenJI* 
\lazingue 'assez bien). DeslgnoUe, Meaa*- 
maecker. Monier.

Certificat d’études supéneares de CfiimA« 
générale. — Sont reçus : MU(es Cretan ï' 
bien), Llnplln (bien). .MM. Lesoln.Utnien), 
main (bien), Lesnes. Gourbejnre. .

BACCALAUREAT^

KaaCNCK POUM AUTOa

M O T E U R I N E

f a c u l t é  DK* LCm iBB 
t* tMrti* : PtailoMphl*. — Sont reçusndém 

muvement
MM. Driqu«, Jouvenst (a. b.), Talmwnt, 

Maut>eck, \erdier (o. b.), BaUliard, Bassot. 
Béai (a. b). Geeraert, ioffroy. Joire, BonttgE  ̂
.MUe Claire. MM \bixime Caron. DaudruoMC 
(b.). Deharveng (a. b.). Delcamtee (a. bO. 
Deloffre, .\udegard, BaléUent. B lnaiiMt 
chon, uMlle Boulanger (a. b.), MM 
Lebray (a. b.). Delattre (a. b.).

V  parti* : Latin, Seienaas. — Sont reçuai 
définitivement 

MM. Gaudrj- (a. b.), Hennebk)ue (a. b.)^ 
Hollande, l^irre, Ployart, RlchérSs AUays 
(a. b.), BaiUeul (a. b.;. Baron. BoulUon. 
Br^q, Cambler. Demars, Flahaut. B ^ .  He- 
duy, Berlin, Plot. Pluvinage, Meyer, >HgiMn. , 
Morice, Olivier, Omez, RéviUion, Talbotier. 
Wilpote, Canonne. üauchez, I>ecanter, Hit-* 
fontaines. Bri(x>ut (a. b.), C^i1x)nnièr <a. b,),,’  
Carlier, Cogez, Coquelet, DarteV«lde, Da-> 
brock.

FACULTÉ DES SCIENCES 
*• parO* : Mathématiques. — iiont ailinis.* 

sibiâs aux épreuves orales : J
MM Bernard, Boucher. Brissot, Claew.1 

Etienne. Kavrelie, FreviJle, .Solasse. ; Mil—I 
Aulner, Baiiieul, Baratte, Blcndel, MougecK.  ̂
lioize, Bornay, Boüssoii, Boutaric, Bricaiit,/ 
Bry. Mil». Carlier ; .M.M. Catelle, «Jauilieteux,‘ 
Cluirrier, Clievalier, Chivoret, iClyü, >.M)lea' 
«.:roix, Dailliez ; A*.M. Dliallennes, Uanel, Da-) 
niel, Darthuis, DaiuJrumez. Uecoopy Oecoop-* 
man, Degaie ; Deigei^y, DeUenne. Demaxv»!,/ 
Deinaretz, Deparis, Derisbourg, Descamps.t 
Fauvarque ; Fiévet. Foulon. GaUet ; MUcat; 
Gobert. Goujon ; .VIM. Granler. Grenier ; ttOei 
Mannequin ; M.M. Hiist, Hivaere, Huot, KleÙi./ 
Laloy, I.aya. Lecceur ; Ledem. Leducq. Nick. 
Noo.'Xoëi, Normand. Nuyts : MUe Peuanhoat-;> 
AfM. Picotin. Pillon. «Juille. Ouiquamlo*'. • 
St-repel, Siolau, Vandunie. Vintii, Vitnurt, " 
Walle*.

DOUAI.—/AIM. Brisson, Gasi-orowski, Grard^i 
Hurmegnies, Merlier, -Mcodème, Tha^aait, 
Wallerand. Wargny, Waterlot, WignioUe. î 

VALENCIE.N.VES. — MM. Amiot, B(^ihkinJ' 
Bury, Dubreocq, Duclert, Frehaut, Geelenj 
Leleux.

AMIENS. — MM. Archain, Baudouin, B«>i-.i 
vin, Brisorgueil. Decarge, Duhamel, Dopou-, 
treul, Michaut, Morvillez.

CH.ARLEV1LLE. — MAI. DelbouTg Qaai- 
teau^ Croutoche, Drumel. Gude, Lailoy e*., 
duc, Lemaigre. Menet, Mercier, Mougeot.

SAINT-OMER. — MM. Allaeys, Deiclov». 
Deseigne. D<»>reumaiix, Dupont, l^acleroo 
WaU(?ls. ■

Sont reçus déftniHve<nent :
MM. Leroy. Poirot, Bernard. Boucher 

sot, Clayes. Brla>
I'* partie : Science*, Languea vIv^ m m .

Sont admi-ssibles aux épreuves «raies : ^  > 
MM. Bernard, Gloaguen, Morel, Polie 

bert. Barbier, Marius Boudregr. Paul BMir


